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Vue depuis la boucle de Cergy
Vue depuis l’intérieur de la boucle, le site de la base de loisirs. Ces coteaux sont occupés en partie basse, par les villages anciens, et en partie haute par des reliefs boisés. La présence d'un horizon naturel 
assure à la base de loisirs une ambiance appréciée mais le plateau et les quartiers neufs restent invisibles, sauf lorsque l’axe majeur vient les révéler l’un à l’autre.

 

 
neuve construits sur les plateaux aux bords de la butte

 Un contraste remarquablement lisible entre la ville et les 
paysages de campagne du Vexin
 

 Des articulations paysagères à compléter entre la ville et son 

Vue depuis les buttes de l’Hautil, 
On voit à quel point la ville, positionnée sur le plateau, présente un front encore non associé à la campagne environnante. La boucle de l’Oise, site de référence, se devine seulement en creux, emboîtée 
dans le plateau, invisible et inaccessible aux habitants des quartiers de la ville nouvelle.
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L’Axe majeur vu depuis la base de loisirs. 
La passerelle offre un des rares liens directs entre la ville nouvelle et le site de la boucle tout en 
révélant les dimensions du site. Les colonnes marquent le rebord de plateau.

Depuis la base de loisirs, vue sur les coteaux sud.
Le village linéaire apparaît au partie basse, surmonté par le rebord boisé. Dans le système 

par le coteau boisé.

Les franges urbaines donnant sur le plateau illustrent bien la notion de ville « qui avance à 
reculons » et offre au paysage rural des arrières de parcelles, des équipements et des espaces 
« de service », comme ici les lignes électriques. L’ancien parc d’attraction aujourd’hui en friche 
ne joue aucun rôle malgré sa position en bord de ville, et les habitants, qui savent habiter aux 
frontières d’un parc naturel, cherchent avec peine quelque promenade.

Les franges urbaines donnant sur le rebord de la boucle forment une opportunité de belvédère qui 
n’est réellement valorisée que par l’Axe majeur. Ailleurs (ici à Vauréal), la végétation du coteau 
forme un écran opaque, même dans un cas comme celui-ci où l’espace public tente une approche 
du site de rebord.

 
 
 

S

Les développements urbains de la ville nouvelle 



Les bâtiments publics et logements donnent directement sur un parc public, connecté à un réseau 

et des recherches en termes de formes urbaines qu’elles ont suscitées.
Quelques perspectives, comme ci-dessus sur la piscine, créent de nouveaux paysages urbains 
associant le jardin. On regrette cependant que l’animation créée par certains commerces ou cafés 
ne prennent pas position en rive de parc, espace public potentiel.

Ambiances et motifs des paysages urbains

Préfecture
Logements et bâtiments publics présentent leurs façades sur le parc, dans une formulation urbaine de « square » à l’échelle de tout un quartier. On pourra regretter que le parc ne propose pas de continuité 
s notamment en termes de promenade et d’ambiances, avec la boucle de l’Oise.

Photo de gauche. Architecture contemporaine pour l’IUT (situé en rebord de plateau, mais qui ne 

Photo de droite. A contrario, les quartiers les plus récents de Vauréal ont adopté une facture 
résolument néo-traditionnelle, ici le «beffroi» de la Mairie prend position dans la perspective, et se 
détache sur l’horizon des buttes de l’Hautil, dans un paysage urbain réellement pittoresque.

Quartier Saint-Christophe

retour aux compositions urbaines ordonnancées et aux façades ornées. Curieusement, le passage 
de l’Axe majeur dans sa composition n’occasionne qu’une faille étroite dans l’immeuble. Devant 
lui, les vergers rappellent le passé cultivé du territoire, en contraste avec les coteaux de la boucle, 
fortement boisés, voire enfrichés.

Aperçu depuis les coteaux d’Eragny, le quartier Préfecture propose un paysage urbain marqué par 

remarque l’absence de lien d’espace ou d’usage avec les berges de l’Oise.

Photo de gauche. La grande horloge de la gare RER s’inscrit dans une perspective urbaine assez 

Photo de droite. Dans les quartiers les plus récents, aux bords du plateau du Vexin, le paysage 
urbain et l’architecture adoptent les traits de la tradition haussmannienne.

Cergy, le village
Le Cergy ancestral, et l’ensemble des villages disposés en couronne autour de la boucle, ont 
conservé leur échelle et leur ambiance, où les motifs de la Ville Nouvelle n’apparaissent pour ainsi 
dire pas. 



Port Cergy 
Un des premiers quartiers néo-classiques de la ville nouvelle offrant, dans la continuité du boulevard du port, un contact avec le site naturel de la vallée et ses usages.

Ambiances de l’intérieur de la boucle

lieu qui cherche à les dépayser alors même qu’il est au coeur de la ville.
La passerelle de Port-Cergy permet aux automobilistes et aux piétons de franchir l’Oise et de 
rejoindre la base de loisirs de la boucle.



Conditions de perception

Panorama du belvédère de l’Axe Majeur.

Vue du côté de Cergy-Préfecture
Se distingue le coteau évasé, où se succèdent Cergy-Village, puis la ville nouvelle marquée par des bâtiments plus 
hauts. Au loin, les buttes de Montmorency et du Parisis.

Vue du côté de la Défense, dont on distingue les tours à l’horizon. 
L’Axe majeur de Cergy peut ainsi être mentalement relié à celui des Tuileries, qui conduit à 
la Défense et relie ainsi Cergy à Paris.
Au premier plan, les plans d’eau de la base de loisirs donnent au site de la boucle une 
présence sensible remarquable, tandis que la passerelle indique la présence de l’Oise, 
invisible.

Vue du côté des buttes de l’Hautil, que l’on voit «surmonter» le premier horizon des coteaux 
boisés, au pied duquel apparaît le village linéaire.
Le relief des buttes joue un rôle majeur dans le cadrage général de la vue, et désigne, pour 
ceux qui le savent, la présence de la Seine sur l’autre versant.

La ville est nettement perceptible sur le plateau, ainsi que les horizons lointains de buttes.
En revanche, le centre même de la ville nouvelle, la boucle et les villages traditionnels qui l’entourent, ne sont pas perceptibles, avalés par la nappe urbaine et les boisements des coteaux.



Les bords de la ville nouvelle sur le plateau du vexin depuis Courdimanche. 
Aujourd’hui Cergy avance « à reculons » et présente au plateau les motifs d’un « arrière de ville ».
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La grande perspective d’entrée de ville

Une articulation possible avec le plateau : 
hypothèse de traitement

Proposition d’un nouveau front urbain qui associe le bord de ville au plateau en créant une nouvelle 
limite urbaine bordée d’une promenade 

 

 

Les rebords de la ville nouvelle sur le plateau de Commeny. Les maisons les plus récentes côtoient, 
sans ordre apparent, les lignes électriques, pour composer le front urbain donnant sur le Vexin. Le 
lieu ne donne que trop peu à lire la ligne voulue entre la ville nouvelle et le Parc naturel régional, un 



Proposition de traitement

Articuler le plateau et la boucle

 

 

Mise en scène des points de vue en rebord 
de coteau
Photomontage sur le rebord de la boucle de 
l’Oise, à proximité des quartiers résidentiels 
de Vauréal.
La mise en valeur de la perspective sur la 
boucle et ses étangs repose sur des actes 
simples : gestion de l’ouverture (élagage), 
création d’un point d’accès à l’intérieur de la 
boucle.
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